
David Pastorelli 

Le Paraclet dans le corpus johannique 



Beihefte zur Zeitschrift für die 
neutestamentliche Wissenschaft 

und die Kunde der älteren Kirche 

Herausgegeben von 

James D. G. Dunn · Carl R. Holladay 
Hermann Lichtenberger · Jens Schröter 

Gregory E. Sterling · Michael Wolter 

Band 142 

W 
DE 

G 
Walter de Gruyter · Berlin · New York 



David Pastorelli 

Le Paraclet dans le corpus johannique 

w 
DE 

G 
Walter de Gruyter · Berlin · New York 



© Gedruckt auf säurefreiem Papier, 
das die US-ANSI-Norm über Haltbarkeit erfüllt. 

I S B N - 1 3 : 9 7 8 - 3 - 1 1 -Ol 9 0 4 5 - 8 

I S B N - 1 0 : 3 - 1 1 - 0 1 9 0 4 5 - 1 

I S S N 0 1 7 1 - 6 4 4 1 

library of Congress Cataloging-in-Publkation Data 

Pastorelli, David. 
Le paraclet dans le corpus Jobannique / David Pastorelli. 

p. cm. — (Beihefte zur Zeitschrift für die neutestamentl iche Wissen-
schaft und die Kunde der älteren Kirche ; Bd. 142) 

Includes bibliographical references. 
ISBN 3-11-019045-1 (hardcover 23 Χ 15,5 cm : alk. paper) 
1. Bible. N.T. John — Criticism, interpretation, etc. 2. Holy Spirit. 

T. Title. IT. Series : Beihefte zur Zeitschrift für die neutestamentl iche 
Wissenschaft und die Kunde der älteren Kirche ; Beiheft 142. 

BS2615.6 .II62P37 2006 
226.5Ό6 —dc22 

2006016766 

Bibliografische Information der Deutschen Nationaibibiiothek 

Die Deutsche Nationalbibl iothek verzeichnet diese Publikation in der Deutschen 
Nationalbibl iografie ; detaillierte bibl iografische Daten sind im Internet 

über http://dnb.d-nb.de abrufbar. 

© Copyright 2006 by Walter de Gruytcr G m b H & Co. KG, 10785 Berlin 

Dieses Werk einschließlich aller seiner Teile ist urheberrechtlich geschützt. Jede Verwertung 
außerhalb der engen Grenzen des Urheberrechtsgesetzes ist ohne Zust immung des Verlages 
unzulässig und strafbar. Das gilt insbesondere für Vervielfält igungen, Ubersetzungen, Mikro-

verf i lmungen und die Uinspeicherung und Verarbeitung in elektronischen Svstemen. 

Printed in Germanv 
Rinbandgestal tung: Christopher Schneider, Berlin 



Avant-propos 

Cette etude a ete presentee comme these de Doctorat ä l'Universite Strasbourg 
II le 20 decembre 2003. Je souhaite exprimer toute ma gratitude aux membres 
du jury: ä Mme Michele Morgen, qui a dirige mes recherches; ä Μ. Jacques 
Schlosser, pour l'impulsion donnee dans le cadre de l'Equipe de Recherches en 
Exegese Biblique (EA 2328); ä Μ. Klaus Scholtissek, dont l'apport sur la 
langue johannique de l'immanence a ete eclairant pour mes analyses. Je tiens ä 
remercier tout particulierement M. Gilles Dorival, qui m'a fait mieux com-
prendre certains textes; je lui suis reconnaissant en outre de m'avoir accueilli 
en tant que chercheur detache dans l'equipe du C.N.R.S. dont il est le direc-
teur, "Textes et documents de la Mediterranee antique et medievale" (UMR 
6125); il m'a permis ainsi de mener ä bien la publication de mon travail. 

Je suis redevable ä Μ. Didier Pralon de ses remarques sur la section 
consacree aux auteurs grecs profanes; si eile contient quelque erreur j'en as-
sume toutefois la pleine responsabilite. Je remercie M. Christian-Bernard 
Amphoux pour son soutien et son amitie indefectibles. Ma gratitude va de 
meme ä mes collegues, professeurs de lettres ou de langues, qui ont relu tout 
ou partie du manuscrit: MM. Rene Etienney, Rene Moucadel, Remi Bonnel, 
Jacques Lemaire, Dominique Marchioni, Claude Burgart, Gerard Bouvet. Que 
mon ami historien M. Daniel Murat soit assure de ma gratitude. 

Je dedie ce livre ä mon epouse, Carole. 

Montfavet, juin 2006 David Pastorelli 





Table des matieres 

Avant-propos V 

Introduction 1 

Chapitre premier: Etat de la question. Problematique et these 4 
1. Les essais de critique litteraire 4 
2. La recherche de modeles historico-religieux 5 

2.1. Les modeles gnostiques mandeens (R. Bultmann) 6 
2.2. Les modeles du Juda'isme hormis Qumrän (S. Mowinckel, N. 

Johansson, J. Behm) 8 
2.3. Les modeles ä partir de Qumrän (Ο. Betz, G. Johnston) .. 11 
2.4. Un motif de succession (G. Bornkamm) 15 
2.5. Le genre litteraire du discours d'adieu (U.B. Müller) 17 
2.6. Conclusion 19 

3. Le Paraclet et la prophetie 20 
3.1. Le Paraclet et le disciple bien-aime 20 
3.2. Le terme παράκλητος au sein du groupe de mots παρακαλέω-

παράκλησις 21 
3.3. Le Paraclet et la prophetie (M.E. Boring, M.E. Isaacs) 23 
3.4. Le Paraclet et le Methurgeman (E. Franck) 27 

4. Le Paraclet dans l'histoire de la formation du quatrieme evangile ... 29 
4.1. C.K. Barrett 30 
4.2. R.E. Brown 32 

5. Problematique et these 36 
5.1. Le "paraclet" dans la litterature non johannique (chapitre 2 ) . . 36 
5.2. Le Paraclet en 1 Jn (chapitre 3) 37 
5.3. De 1 Jn 2, 1-2 ä Jn 16, 7-11 (chapitre 4) 38 
5.4. Le Paraclet dans l'evangile de Jn (chapitres 5 ä 8) 38 



vm Table des matieres 

Chapitre 2: Le terme παράκλητος dans la litterature antique. Etude se-
mantique 40 

1. Introduction 40 
1.1. Les dictionnaires et leur reception 40 
1.2. Questions methodologiques 43 
1.3. La formation du mot 45 

2. Les auteurs grecs profanes 46 
2.1. Demosthene 47 
2.2. Denys d'Halicarnasse 50 
2.3. Diogene Laerce 53 
2.4. Dion Cassius 56 
2.5. Heraclite 58 
2.6. Lycurgue 61 
2.7. Les papyrus 62 
2.8. Conclusion 62 

3. Les traductions grecques de Γ AT 64 
3.1. Job 16, 2 65 
3.2. O s e e l l , 8 65 
3.3. Zacharie 1, 13 66 

4. Philon d'Alexandrie 66 
4.1. In Flaccum 67 
4.2. De Iosepho 239 73 
4.3. De specialibus legibus I, 237 76 
4.4. De exsecrationibus 166 78 
4.5. Devita Mosis II 134 80 
4.6. De opificio mundi 82 
4.7. Conclusion 84 

5. La litterature chretienne primitive 86 
5.1. DidacheS, 2 et Barnabe 20, 2 87 
5.2. 2 Cldment 6,9 89 

6. Les Peres de l'Eglise 91 
6.1. Un intercesseur 92 
6.2. Un consolateur 93 
6.3. Conclusion 94 

7. La litterature rabbinique 95 
7.1. Latheologie juive de l'intercession 95 
7.2. Le "paraclet" rabbinique 99 
7.3. Conclusion 101 



Table des matieres I X 

8. Conclusion 102 
8.1. Composition derivee 102 
8.2. Composition paratactique 103 

Chapitre 3: Jesus, Paraclet aupres du Pere (1 Jn 2, 1-2) 105 
1. Un Paraclet pour les croyants pecheurs (le verset 1) 106 

1.1. L'auteur et ses destinataires (la) 106 
1.2. Ne pas pecher et pecher (lbc) 107 
1.3. Jesus Christ: Paraclet et juste (Id) 109 
1.4. Conclusion 113 

2. L'expiation des peches (le verset 2) 114 
2.1. Propitiation ou expiation (2a) 114 
2.2. Une expiation de portee cosmique (2bc) 116 

3. Conclusion 117 

Chapitre 4: Le Paraclet et le monde (Jn 16, 7.8-11) 119 
1. L'envoi du Paraclet (le verset 7) 121 

1.1. "Dire la verite" (7a) 121 
1.2. Un avantage pour les disciples (7b) 123 
1.3. La venue du Paraclet (7e) 126 
1.4. L'envoi du Paraclet (7g) 129 

2. Les versets 8-11: un etat de la question 134 
2.1. Persuader le monde 135 
2.2. Prouver au monde son erreur 136 
2.3. Prouver aux disciples l'erreur du monde 137 
2.4. Conclusion 138 

3. La condamnation du monde (le verset 8) 138 
3.1. Le monde 139 
3.2. Le verbe ελέγχω et son arriere-plan traditionnel en Jn 16, 8 141 

4. Le peche (le verset 9) 146 
4.1. Le peche dans le corpus johannique 146 
4.2. La reduction du pluriel au singulier: de 1 Jn 2, 1-2 ä Jn 16, 

8-9 147 
5. La justice (le verset 10) 148 

5.1. La justice des Chretiens 148 
5.2. La justice du monde 149 
5.3. La justice de Jesus 150 
5.4. La victoire de Jesus 152 



χ Table des matieres 

6. Lejugement (le verset 11) 154 
6.1. Le jugement dans l'evangile de Jn 155 
6.2. Lejugement du monde et de son prince 156 

7. Conclusion 158 
7.1. De la premiere epitre ä l'evangile 158 
7.2. Le Paraclet dans les discours d'adieu 159 

Chapitre 5: Le Paraclet: l'Esprit qui communique la verite (Jn 16, 12-
15) 161 

1. Une introduction (le verset 12) 162 
1.1. Avoir beaucoup de choses ä dire (12a) 162 
1.2. L'incapacite ä porter (12b) 163 

2. La venue du Paraclet 165 
2.1. La construction syntaxique de l'expression δταν ελθη . . . . 165 
2.2. L'expression chez Jn 166 
2.3. L'expression dans le NT sauf Jn 167 
2.4. L'expression dans la L X X 169 
2.5. L'expression dans les Pseudepigraphes 169 
2.6. L'expression chez Philon 170 
2.7. Conclusion 170 

3. L'Esprit et la verite 171 
3.1. Conduire dans la verite tout entiere 171 
3.2. La verite 173 
3.3. "L'Esprit de verite" 176 

4. Parier et annoncer 179 
4.1. II parlera 180 
4.2. II annoncera les choses ä venir 181 

5. La glorification du Fils 183 
5.1. La glorification de Jesus 183 
5.2. L'unite de Jesus avec le Pere 184 

6. Conclusion 185 

Chapitre 6: Le temoignage du Paraclet et des disciples (Jn 15, 26-27) 187 
1. Le temoignage du Paraclet (le verset 26) 188 

1.1. La venue du Paraclet (26a) 188 
1.2. L'envoi du Paraclet (26b) 189 
1.3. La sortie d'aupres du Pere (26c) 194 
1.4. Le temoignage du Paraclet (26d) 197 



Table des matieres X I 

2. Le temoignage des disciples (le verset 27) 201 
2.1. La liaison και... δε 202 
2.2. Le temoignage des disciples (27a) 203 
2.3. "L'etre avec" des disciples (27b) 206 

3. Conclusion 209 

Chapitre 7: Un autre Paraclet: l'Esprit de verite (Jn 14, 16-17) 211 
1. Un autre Paraclet (le verset 16) 212 

1.1. La requete que Jesus adresse au Pere (16a) 212 
1.2. Le don d'un autre Paraclet (16b) 216 
1.3. Un autre Paraclet pour toujours avec les disciples (16c) .. 221 
1.4. Conclusion 223 

2. L'Esprit de verite (le verset 17) 225 
2.1. La structure du verset 17 225 
2.2. L'Esprit de verite et le monde (17a-d) 232 
2.3. L'Esprit de verite et les disciples (17e-g) 242 

2.3.1. Les disciples connaissent (17e) 243 
2.3.2. Le "demeurer" et "etre" de l'Esprit de verite (17fg) . . . 245 

2.3.2.1. L'emploi de μένω παρά et άμί έν 245 
2.3.2.2. "Demeurer" et "etre" dans la langue johanni-

que de l'immanence 248 
2.3.2.3. La question du temps des verbes 254 
2.3.2.4. L'hypothese d'une immanence non reciproque 256 

3. Conclusion: une Strategie prepositionnelle 257 

Chapitre 8: Le Paraclet, l'Esprit Saint, celui qui enseigne et fait rappel 
(Jn 14, 25-26) 259 

1. Jesus dans sa condition presente de revelateur (le verset 25) . . . . 260 
1.1. "Je vous dis ces choses" (25a) 260 
1.2. Jesus, present aupres des disciples (25b) 266 

2. L'activite du Paraclet aupres des disciples (le verset 26) 267 
2.1. L'argumentation des versets 25-26 267 
2.2. L'Esprit Saint (26a) 270 
2.3. L'envoi de l'Esprit Saint (26b) 272 
2.4. Le parallelisme des propositions 26c et 26d 276 
2.5. L'enseignement du Paraclet (26c) 279 
2.6. Le rappel du Paraclet (26d) 281 
2.7. Toutes les choses dites par Jesus (26e) 288 

3. Conclusion 289 



χ π Table des matieres 

Conclusion 291 
1. Deux degres de lexicalisation 291 
2. De 1 Jn 2, 1-2 ä Jn 16, 7.8-11 294 
3. "L'Esprit de verite", connotation morale du Paraclet 295 
4. Une Strategie prepositionnelle 295 
5. Une elaboration pneumatologique 297 

Excursus: L'aspect verbal et le mode verbal 299 

Liste des abreviations 302 
1. Revues et collections 302 
2. Dictionnaires et grammaires 303 
3. Litterature antique 303 
4. Abreviations diverses 304 

Bibliographie 305 
1. Sources 305 
2. Instruments de travail 308 
3. Commentaires 311 
4. Etudes 314 

Index 327 
1. Index des citations 327 

1.1. Ancien Testament 327 
1.2. Nouveau Testament 328 
1.3. Litteraturejuive 335 
1.4. Litterature chretienne 337 
1.5. Auteurs classiques 337 

2. Index des noms propres 338 
3. Index des noms d'auteurs 340 



Introduction 

Les douze premiers chapitres de l'evangile de Jn sont une narration du minis-
tere terrestre de Jesus. lis presentent le Revelateur venant parmi les hommes 
pour les inviter ä croire en lui. Le texte dresse divers portraits de croyants et 
d'incroyants et il culmine avec l'hostilite affichee des Juifs ä la fin de cette 
premiere partie. Le recit de la mort et de la resurrection de Jesus occupe les 
chapitres 18 ä 20, et c'est lä que l'evangile de Jn est le plus proche des Synop-
tiques. Entre ces deux ensembles, cinq chapitres que l'on nomme commu-
nement les "discours d'adieu" (Jn 13-17) montrent Jesus s'entretenant seul avec 
ses disciples. Dans les quatre evangiles, Jesus, ä la veille de sa mort, livre ses 
dernieres instructions. Toutefois, chez Jn, le discours prend une ampleur ine-
galee et les elements de comparaison sont vite epuises. Si l'on retrouve par 
exemple le cadre du repas, l'annonce du reniement de Pierre ou celle de la 
trahison de Judas, les paroles eucharistiques sont remplacees par le recit du 
lavement des pieds (13, 1-20). De plus, le disciple bien-aime, figure typi-
quement johannique, joue un röle-cle entre Jesus et Pierre. 

Les chapitres 14-17 ne contiennent plus d'elements narratifs; avec quel-
ques rares interventions des disciples, ils deploient de longs monologues de 
Jesus. Celui-ci annonce son depart imminent, ce qui est cause de trouble pour 
les disciples. Pour les reconforter, il leur promet l'assistance d'un nouveau 
protagoniste: le "Paraclet"1, qualifie aussitöt d'"Esprit de verite" ou d"'Esprit 
Saint". La designation de l'Esprit en tant que Paraclet est une specificite sup-
p l e m e n t a l des discours d'adieu: Jn emploie ä quatre reprises le terme 
παράκλητος dans les seuls chapitres 14, 15 et 16. Si plusieurs enonces pneu-
matologiques jalonnent la trame de l'evangile (1, 32-33; 3, 5-8; 4, 23-24; 6, 63; 
7, 38-39; 20, 22), la qualification de "Paraclet" est une donnee constante en Jn 
14-16. 

Cette originalite des discours d'adieu se revele une enigme qui intrigue les 
commentateurs, et ce, des les premieres attestations de la reception de l'evan-
gile. La signification du terme παράκλητος s'avere insaisissable et le nombre 

1 II est habituel, compte tenu des difficultes de traduction du terme π α ρ ά κ λ η τ ο ς , d'employer 
la translitteration fran?aise "[le] Paraclet", ä l'instar de l'anglais "[the] Paraclete" ou de l'al-
lemand "[der] Paraklet". Nous convenons d'ecrire "Paraclet" avec une majuscule quand le 
mot est applique ä Jesus ou ä l'Esprit, et "paraclet" quand, dans la litterature extra-johanni-
que, il designe un etre humain ou un objet inanime. 
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de tentatives pour l'expliquer est proportionnel ä la difficult« ä resoudre. Nous 
sommes, ä notre tour, convie ä une etude semantique du mot παράκλητος et 
prenons le risque de parcourir ä nouveau un chemin ardu qui peut aboutir ä une 
impasse. La premiere question que nous nous posons est done: que signifie ce 
terme? La bonne question est peut-etre en fait: signifie-t-il quelque chose? En 
effet, ce questionnement doit nous amener ä evaluer le processus de lexicali-
sation de παράκλητος et disons d'emblee qu'il ne nous apparait pas uniforme. 

Le fait que Jn emploie ce terme dans sa pneumatologie des discours 
d'adieu suscite un second questionnement: pourquoi utilise-t-il le terme 
παράκλητος? Le recours ä πνεύμα n'etait-il pas süffisant? L'objet principal de 
notre recherche est de tenter d'apporter une reponse ä cette question, indisso-
ciable de l'enquete semantique. II s'agira de percevoir les raisons litteraires et 
theologiques qui ont conduit la redaction johannique ä choisir un mot dont le 
profil est ä premiere vue plus problematique que revelateur de sens. 

Une interrogation en marge de la precedente et plus restreinte concerne la 
localisation du terme dans les discours d'adieu: pourquoi le terme παράκλητος 
n'est-il employe que dans les chapitres 14-16, et pas ailleurs dans l'evangile? 
Cette question peut egalement etre posee au sujet de l'expression "l'Esprit de 
verite": pourquoi cette expression est-elle toujours mise en apposition au "Pa-
raclet" et ne connait-elle pas une existence autonome au sein des autres enon-
ces pneumatologiques de l'evangile? 

Afin de saisir les implications de ces questions il est utile de proposer dans 
un premier chapitre un panorama des principales theories emises sur le Para-
clet. Ce sera l'occasion de constater une multiplicite de resultats, qui releve 
avant tout d'un foisonnement methodologique. Au terme de cette evaluation 
nous serons en mesure de presenter les axes principaux de notre recherche. 

Notre etude est avant tout semantique. Pour degager la ou les valeurs se-
mantiques de παράκλητος il est necessaire d'observer d'autres emplois dans la 
litterature ä notre disposition. En premier dans le NT: en dehors des discours 
d'adieu, la seule autre occurrence neotestamentaire se trouve dans la premiere 
epitre de Jn, appliquee ä Jesus: celui-ci apparait comme un intercesseur devant 
le Pere en faveur des croyants qui ont peche. Le fait que le terme παράκλητος 
soit utilise dans le corpus johannique est l'indice de l'adoption du terme par 
l'"ecole" johannique. II est done indispensable d'inclure la premiere epitre dans 
notre recherche; eile a le merite de donner ä παράκλητος une valeur seman-
tique assuree. Toutefois, eile ne resout pas l'enigme des discours d'adieu dans 
la mesure oü le röle d'intercesseur n'y a aucune resonance. Le champ de re-
cherche doit etre elargi ä l'ensemble des donnees extra-bibliques. Le second 
chapitre est, en consequence, consacre aux occurrences de παράκλητος dans la 
litterature antique. Une reflexion preliminaire d'ordre methodologique nous 
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permettra d'eliminer certains ecueils et d'enoncer les principes qui president ä 
nos analyses semantiques. 

Suivront alors l'analyse des textes johanniques: nous les presenterons dans 
un ordre different de celui oü on les rencontre dans le NT. L'occurrence de la 
premiere epitre sera analysee en premier (chapitre 3). Une hypothese concer-
nant une evolution depuis la premiere epitre vers l'evangile justifie de poursui-
vre avec Γ etude des deux sentences contenues en Jn 16 (chapitres 4 et 5). Le 
quatrieme chapitre permettra d'avancer une reponse ä la localisation, dans 
l'evangile, de παράκλητος aux seuls discours d'adieu, et le cinquieme chapitre 
tentera d'expliquer le meme phenomene en regard de l'expression "l'Esprit de 
verite". Le sixieme chapitre traitera de la seule occurrence de παράκλητος en 
Jn 15. Les deux derniers chapitres seront consacres aux deux sentences de Jn 
14: leur formulation particulierement soignee, aussi bien du point de vue de la 
structure que de l'argumentation, reflete une elaboration pneumatologique qui 
atteint la un sommet. 



Chapitre premier 

Etat de la question. 
Problematique et these 

Les sentences relatives au Paraclet dans les discours d'adieu sont generalement 
comptees au nombre de cinq. Leur delimitation est la suivante: a) 14, 16-17; b) 
14, 25-26; c) 15, 26-27; d) 16, (7).8-ll; e) 16, 12-15. Dans la premiere, la 
troisieme et la cinquieme de ces sentences, l'expression "l'Esprit de verite" se 
rencontre, en apposition au "Paraclet". La seconde contient, quant ä eile, la 
formule pneumatologique plus conventionnelle d"'Esprit Saint". Les nom-
breuses etudes consacrees au Paraclet johannique se concentrent, pour la plu-
part, sur ces sentences, mais n'accordent, somme toute, que peu de place ä la 
seule autre occurrence neotestamentaire de παράκλητος dans la premiere epitre 
(1 Jn 2, 1). Ce sont les specificites limitees aux chapitres 14-16 qui reipoivent la 
plus grande attention des chercheurs. Plusieurs tentatives d'explication ont ete 
realisees, selon les diverses approches de critique litteraire, d'histoire des reli-
gions, d'histoire de la forme, ou encore d'histoire de la redaction. Ce chapitre 
presente les positions des principaux chefs de file et les reactions critiques ä 
leur egard1. 

1. Les essais de critique litteraire 

Plusieurs critiques litteraires mettent l'accent sur le peu de lien entre les cinq 
sentences sur le Paraclet et leur contexte immediat. 11 s'agirait d'interpolations 
au sein des discours d'adieu. 

1 Les status qucestionis sont nombreux; nous mentionnons: a) en langue allemande: Ο. BETZ, 
Paraklet, p. 4-35; J. BLANK, Krisis, p. 317-325; F. PORSCH, Pneuma, p. 305-324; R. 
SCHNACKENBURG, John, III, p. 138-154; J. BECKER, Johannes, II, p. 470-475; A. 
DETTWILER, Gegenwart, p. 178-191; C. DLETZFELBINGER, Abschied, p. 202-226; b) en lan-
gue anglaise: R.E. BROWN, Paraclete, 1966, p. 115-126; G. JOHNSTON, Spirit-Paraclete, p. 
80-118; D.B. WOLL, Johannine Christianity, p. 69-80; G.M. BÜRGE, Community, p. 3-45; J. 
ASHTON, Paraclete, p. 152-154; c) en langue fran?aise: I. De LA PoTTERIE, Verite, I, p. 330-
341; F. MANNS, Paraclet, p. 99-102; E. COTHENET, Saint Esprit, col. 360-378. 
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H. Sasse a emis une hypothese originale concernant la formation de ces 
discours. II faut distinguer deux groupes d'affirmations sur le Paraclet: Celles 
de la version plus ancienne (Jn 15-16) oü l'Evangeliste se presente lui-meme 
comme la figure du Paraclet, et Celles d'un redacteur posterieur (Jn 14) oü le 
Paraclet est identifie avec l'Esprit Saint2. 

Pour sa part Η. Windisch envisage les cinq sentences comme un tout: 
"mon point de depart est l'observation que les affirmations sur le Paraclet, 
trouvees dans les discours d'adieu dans le quatrieme evangile, constituent cinq 
paroles achevees et completes en elles-memes"3. Sa these est alors que "les 
cinq paroles sur le Paraclet n'appartiennent pas au texte original des discours 
d'adieu. Elles sont des entites etrangeres dans le cours des deux dialogues 
(chap. 13-14, 15-16)"4. L'Evangeliste a alors repris et interprete ce materiau: 
"(1) en identifiant le Paraclet avec l'Esprit connu de l'eglise et (2) en focalisant 
son temoignage entierement sur la promesse du Christ qui partira et sera ab-
sent"5. 

F. Mussner6 a montre, ä juste titre, le caractere johannique des cinq sen-
tences. Le vocabulaire employe dans chacune des paroles est celui qui se re-
trouve ailleurs dans l'evangile. II en deduit que l'auteur de l'evangile joue un 
röle decisif tant dans la formulation que dans la thematique du discours de 
Jesus. En consequence, s'il est indeniable que Jn a recueilli un donne tradition-
nel, il est impossible, a partir du texte actuel, de reconstituer des sources ecri-
tes. 

2. La recherche de modeles historico-religieux 

L'etude comparee des religions a suscite beaucoup d'efforts de recherche et a 
produit nombre de resultats divergents. L'application des methodes de la Reli-
gionsgeschichte au probleme du Paraclet a occupe grosso modo le devant de la 
scene des annees 30 jusqu'aux annees 60. Ces recherches ont en commun de 
proposer un modele religieux qui serait l'arriere-plan du Paraclet. Cette se-
conde partie presente un inventaire sommaire des auteurs les plus represen-
tatifs en la matiere7. 

2 H . SASSE, Paraklet, p . 2 6 0 - 2 7 7 . 

3 H. WINDISCH, Spirit-Paraclete, p. 2. 
4 Ibid, p. 3. 
5 Ibid., p. 14. 
6 F. MUSSNER, Parakletsprüche, p. 56-59 ("Der johanneische Sprachcharakter der Para-

kletsprüche"). 
7 Ο. BETZ, Paraklet, p. 12-35, fournit une exposition detaillee jusqu'ä 1963, reprise et com-

pletee par F. PORSCH, Pneuma, p. 308-317; voir aussi G.M. BÜRGE, Community, p. 10-28. 
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2.1. Les modeles gnostiques mandeens (R. Bultmann) 

Selon Rudolf Bultmann, l'evangile de Jn se compose de trois sources: la source 
des miracles, la source de la Passion et la source des discours. C'est de cette 
troisieme source que l'Evangeliste a re?u la figure du Paraclet pour Interpreter 
alors dans une perspective chretienne comme l'Esprit Saint8. Toutes les frac-
tions attribuees au Paraclet sont dejä dites de Jesus, ce qui amene Bultmann ä 
conclure que le Paraclet "est decrit comme le Revelateur, comme Jesus lui-
meme... Le Paraclet est alors une figure parallele ä Jisus lui-meme". C'est la 
source qui enseignait la succession de deux Paraclets, envoyes l'un apres l'au-
tre, car "ni la tradition chretienne, ni ses propres intentions n'ont pu, de faijon 
possible, conduire l'Evangeliste a ce dedoublement de la figure du Revelateur". 
Ainsi cette figure s'enracine-t-elle dans un milieu de pensee "selon lequel la 
revelation n'etait pas exclusivement concentree sur un porteur historique, mais 
se partageait avec divers messagers se succedant les uns aux autres, ou se re-
petait en eux"9. Bultmann assimile ce milieu de pensee au gnosticisme, au 
Mandeisme en partieulier10. 

II comprend le titre "Paraclet" dans le sens d"'assistant", d"'aide"n, et 
discerne dans l'etre mandeen supreme "Yawar = Aide" l'origine de la figure du 
Paraclet12. En effet, il est dit de Yawar "qu'il etablit des demeures pour les 
justes, qu'il institue le bapteme; il est le Revelateur qui a des discours doux et 
sinceres; il repoit de la divinite le titre "notre parole", "parole de vie"; ä cause 
de son nom les croyants se separent eux-memes; pour son amour ils sont per-
secutes"13. 

Cette derivation de la gnose mandeenne a rencontre un faisceau de criti-
ques dont une breve enumeration permet de saisir les difficultes. 
— G. Bornkamm14 remarque que le systeme mandeen comporte une grande 
variete de figures d'aide et done de descriptions associees, ce qui n'est nulle-
ment parallele ä la relation originale de tandem partagee par Jesus et le Para-

8 Dans un excursus de son commentaire intitule "le Paraclet", R. BULTMANN, John, p. 566-
572, presente ses vues sur le sujet. 

9 Ibid, p. 567. 
10 Bultmann se refuse ä recourir aux representations de l'Esprit contenues dans le judaisme pour 

expliquer l'origine de la figure du Paraclet, parce que 1'interpretation de celle-ci en tant 
qu'Esprit est, pour lui, secondaire (Ibid., p. 570). 

11 Ibid., p. 568. 
12 Ibid., p. 571; pour des references dans la litterature mandeenne Ibid., p. 570-571, et J. BEHM, 

" π α ρ ά κ λ η τ ο ς " , p. 807. 
13 Ibid., p. 571; Bultmann ajoute encore des paralleles tires des Odes de Salomon, auxquels J. 

Behm, " π α ρ ά κ λ η τ ο ς " , p. 808, oppose le jugement suivant: "la pensee d'aide divine est ä un 
niveau different ici de celui des ecrits mandeens et peut ä peine etre comparee avec le 
concept du Paraclet chez Jn". 

14 G. BORNKAMM, Paraklet, 1968, p. 70; voir aussi J. BEHM, " π α ρ ά κ λ η τ ο ς " , p. 808, et W. 
MICHAELIS , Herkunft, P . 1 4 7 - 1 6 2 . 
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clet. L'hypothese de R. Bultmann est vulnerable "parce que les textes man-
deens emploient diverses caracterisations pour les differentes figures d'aide. 
Mais surtout, le grand nombre et la possibilite (en principe illimitee) de repro-
duire des figures redemptrices gnostiques n'offrent pas pour autant une ana-
logie veritable pour le Paraclet, parce que les textes johanniques parlent seu-
lement de deux figures qui se referent exclusivement l'une ä l'autre et sont 
strictement dissemblables en ce qui concerne le temps de leur oeuvre et de leurs 
fonctions, en depit de toutes les affirmations paralleles". A cette objection 
Bultmann repond que les doutes souleves par Bornkamm ne sont pas decisifs 
pour lui15, que "l'idee mythologique d'une pluralite de "messagers" pouvait 
certainement etre transformee et recevoir une expression nouvelle et indepen-
dante (meme dans la source de l'Evangeliste)"16. 
— "Rien dans la description des aides mandeennes ne correspond aux traits 
juridiques dans la figure du Paraclet johannique"'7. Ces aides revelent, exhor-
tent, encouragent, mais n'affrontent pas le monde ni n'exercent de fonction 
dans le cadre d'un proces. 
— Le choix de παράκλητος comme equivalent grec de Yawar au sens d"'aide" 
n'a rien d'evident; W. Michaelis1 montre que, si telle etait la perspective de Jn, 
βοηθός aurait dü etre choisi. 
— Par ailleurs, E.S. Drawer19 prouve que Yawar ne signifie pas du tout "aide", 
mais "celui qui rougeoie", "le rougeoyeur de la lumiere celeste". Sans aucune 
difficulte philologique, cette definition cadre parfaitement avec le dualisme 
mandeen ού Yawar apparait comme une figure de lumiere celeste. 
— Une derniere critique s'adresse ä la these mandeenne dans son ensemble: les 
concepts de la litterature mandeenne sont difficiles ä dater et peuvent, en fait, 
avoir subi des influences chretiennes20, ce qui rendrait nulle toute recherche de 
modele pour le Paraclet johannique. 

Face ä ces critiques, R. Bultmann a nuance sa position en adoptant les 
reserves de Η. Becker qui "se refere ä la figure mandeenne d'aide, mais dit 
avec prudence: "nous ne soutenons pas que nous avons prouve des paralleles ä 
Jn 14, 16, mais seulement que nous avons degage un corps d'opinions analogue 
ä celui qui a produit le mythologoumene de Γάλλος παράκλητος""21. 

15 R. BULTMANN, John, p. 571. 
16 Ibid., p. 567 n. 2. 
17 J. Behm, " π α ρ ά κ λ η τ ο ς " , p. 808. 
18 W. MICHAELIS, Herkunft, p. 160-161; cf. J. BEHM, " π α ρ ά κ λ η τ ο ς " , p. 809 n. 62. 
19 Citee par R.E. BROWN, Paraclete, 1966, p. 120. 
20 Voir par exemple R.E. BROWN, John, I, p. LIV-LVI, et R. SCHNACKENBURG, John, 1, p. 

138-143. 
21 R. BULTMANN, John, p. 571-572; ID., Theology, II, p. 88 n. 2: "la designation "Paraclet" pour 

l'Esprit vient d'une tradition — probablement gnostique — qui n'a cependant pas ete 
identifiee avec certitude". 
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2.2. Les modeles du Juda'isme hormis Qumrän 
(S. Mowinckel, N. Johansson, J. Behm) 

Avant que n'aient lieu les decouvertes de Qumrän, trois auteurs, Sigmund 
Mowinckel, Nils Johansson et Johannes Behm22, ont propose de resoudre le 
Probleme du Paraclet ä partir des concepts veterotestamentaires et juifs d'inter-
cesseurs. Dans la mesure oü chaque auteur a repris et complete le materiel mis 
ä jour jusqu'alors, il n'apparait pas necessaire de les presenter separement, mais 
plutot de proceder ä une presentation diachronique des principales donnees en 
trois etapes, comme le fait J. Behm: a) dans TAT; b) dans la litterature inter-
testamentaire; c) dans la litterature rabbinique. Nous reprendrons en grande 
partie ce materiel dans nos analyses du second chapitre consacrees ä la littera-
ture rabbinique23. 

2.2.1. L'AT 

Ces auteurs mettent en avant les hommes saints et justes de Γ AT qui exercent 
le role d'intercesseurs pour un individu ou le peuple. Les figures d'Abraham, de 
Mo'ise ou de certains prophetes sont largement utilisees 4. 

S. Mowinckel25 etudie plus particulierement Job 33, 23 oü l'homme qui a 
peche et qui est malade cherche un ange, un interprete ("p1???), pour interceder 
aupres de Dieu afin d'obtenir son pardon et sa guerison26. L'ange-intercesseur a 
alors pitie de l'homme en detresse et le defend ä la cour celeste, en meme 
temps qu'il le rappelle ä son devoir, le corrige et l'incite ä la repentance. Mo-
winckel conclut que c'est ä partir de cette conception juive tardive que Jn a 
construit son Paraclet intercesseur27. 

22 S. MOWINCKEL, Vorstellungen, p. 97-130; N. JOHANSSON, Parakletoi, p. 1-178; J. BEHM, 
" π α ρ ά κ λ η τ ο ς " , p. 809-811. 

23 Voir p. 95s. 
24 Pour les references voir p. 96-97. 
25 S. MOWINCKEL, Vorstellungen, p. 109s. 
26 J. BEHM, "τταράκλητος" , p. 809 n. 67: "le fait que le Targum a K E R E N S pour en 16, 

20 et aussi en 33, 23 appuie une etroite connexion de pensee entre les deux passages". Voir 
aussi Za 1, 12; 3, 1-10 qui contient des fonctions angeliques similaires ä Celles de Job. 

27 G. JOHNSTON, Spirit-Paraclete, p. 99, accorde egalement beaucoup d'attention au 
et dit 

du travail de Mowinckel que "l'identification de comme le prototype hebreu le plus 
vraisemblable pour π α ρ ά κ λ η τ ο ς semble etre la plus grande contribution faite par un savant 
dans la periode pre-qumranienne". 
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2.2.2. La litterature intertestamentaire 

La litterature intertestamentaire affirme avec force la conviction selon laquelle 
le peuple et les hommes pieux ont besoin d'aides surnaturelles et celestes; ce 
sont les justes qui sont morts et demeurent dans les lieux celestes (1 Hen 39, 5; 
47, 2) et surtout les anges (1 Hen 104, 1). Les anges-intercesseurs sont les 
avocats de la communaute et de ses membres devant le tröne du jugement de 
Dieu et cet office est reserve aux anges supremes (Tb 12, 15; 1 Hen 40, 6s; 
Test Levi 3, 5), dont Michel est le plus connu (1 Hen 68, 4; Test Neph 9, 2). Iis 
peuvent ä la fois defendre et accuser parce qu'ils apportent devant Dieu ä la 
fois le bien et le mal accomplis par les hommes (Jub 30, 20; 28, 6; cf. 4, 6; 1 
Hen 9, 3-11; 89, 76; 99, 3). Iis enseignent et conseillent egalement ceux qui 
sont confies ä leur protection (1 Hen 81,5s; Jub 4, 15). 

Le passage du Test Juda 20, 1-5 a particulierement attire l'attention de 
Mowinckel et de Behm28 dans la mesure oü le röle d'intercession est attribue ä 
l'Esprit de Dieu: "Sachez done, mes enfants, que deux Esprits s'occupent de 
l'homme, celui de la verite et celui de l'egarement. Au milieu est celui de la 
conscience intelligente qui lui permet de pencher oü il veut. Les ceuvres de la 
verite et celles de l'egarement sont inscrites sur la poitrine de l'homme, et le 
Seigneur connait chacune d'elles. II n'est pas d'instant oü puissent etre cachees 
les oeuvres de l'homme, car e'est dans sa poitrine meme qu'elles ont ete gravees 
devant le Seigneur. L'Esprit de verite atteste toutes choses et accuse tous les 
hommes, et le pecheur, brüle par son propre coeur, n'ose pas regarder son 
juge"29. Behm commente: "nouvelle et distinctive est Enumeration de l'Esprit, 
le πνεϋμα της αληθείας, au rang des avocats... Des traits de l'ange intercesseur 
sont transferee ä l'Esprit de Dieu hypostasie: acteur devant le siege du juge-
ment de Dieu et temoin, combines avec le röle d'accusateur"30. 

2.2.3. La litterature rabbinique 

Les deux memes auteurs notent que la conception de l'Esprit comme inter-
cesseur est conservee dans la litterature rabbinique oü generalement "TOTO, 
mais aussi a l'occasion C,i7p"lD, sont employes pour l'intercesseur. L'exemple 
le plus remarquable est Levitique Rabba 6, 1 sur 5, 1 qui commente Pr 24, 28 
en citant R. Acha: "Cet Esprit saint a conduit la defense (ΝΤΙΓ30) des deux 
cötes. II a dit ä Israel: "Ne sois pas un temoin en vain contre ton ami (i.e. 

28 S. MOWINCKEL, Vorstellungen, p. 98s; J. BEHM, " π α ρ ά κ λ η τ ο ς " , p. 810. 
29 Traduction de Μ. Philonenko dans A. DUPONT-SOMMER, M. PHILONENKO (ed.), Ecrits 

intertestamentaires, p. 869-870. 
30 J. BEHM, " π α ρ ά κ λ η τ ο ς " , p. 810. 
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Dieu)", et il a dit alors ä Dieu (Pr 24, 29): "Ne dis pas: comme il m'a fait, ainsi 
je lui ferai""31. Behm conclut que "l'Esprit Saint en tant que ΎΙΤΒ a la double 
fonction de plaider avec Dieu pour la grace de son peuple et de rappeler ä 
Israel son devoir en vers Dieu". 

2.2.4. Critique 

Cette utilisation des donnees veterotestamentaires et juives conduit J. Behm ä 
conclure que "dans cet entassement de relations conceptuelles, l'accord dans 
l'emploi du terme παράκλητος = D^pTS (ou — plus communement — le sy-
nonyme "TiJPX?) appuie fortement la these qu'il y a une connexion historico-
religieuse entre le concept d'avocat dans le monde veterotestamentaire et juif et 
le concept du παράκλητος dans le NT"32. 

C.K. Barrett33 avance toutefois trois critiques qui invalident, selon lui, 
cette approche du probleme du Paraclet: 
— bien que Jn emploie le titre Paraclet, il ne decrit l'Esprit ni comme un avo-
cat, ni comme un intercesseur; ceci serait davantage une pensee paulinienne. 
— aucune preuve n'est fournie que l'Esprit ait jamais ete appele παράκλητος 
(ou C^p-IQ). Levitique Rabba 6, 1, dont la date tardive (environ 320 ap. J.-C.) 
suffirait ä eile seule pour refuter toute conclusion favorable, n'emploie ni 
c ' r p ^ c , ni le synonyme mais le nom abstrait KTOTD: ceci n'est pas 
impressionnant quand une explication est cherchee pour l'emploi par Jn du mot 
grec παράκλητος. De plus, chez Jn, l'Esprit ne convainc pas le peuple de Dieu, 
mais le monde, ce qui est une affaire totalement differente dans le langage 
johannique. 
— il est vrai que Test Juda 20, 5 semble, ä premiere vue, etre un parallele tres 
frappant avec les paroles de Jn 14-16, dans la mesure ou l'Esprit de verite te-
moigne de toutes choses et accuse tous les hommes. II faut cependant noter en 
20, 1 la presence de deux esprits, l'esprit de verite et l'esprit d'egarement: il 
semble clair que l'esprit de verite n'est pas l'esprit de Dieu, mais le bon yetzer, 
et que l'esprit d'egarement est le mauvais yetzer qui incite l'homme ä pecher. 

Barrett conclut alors que l'arriere-plan de la pensee de Jn sur l'Esprit-Para-
clet n'est pas eclaire de fa?on satisfaisante et que la source de son langage n'a 
pas ete elucidee. 

31 Cite par Ibid., p. 811. Pour un releve exhaustif des references rabbiniques pertinentes, voir 
H.L. STRACK, P. BILLERBECK, Kommentar, II, p. 560-562; S. MOWINCKEL, Vorstellungen, p. 
99s; N . JOHANSSON, Parakletoi, p. 138-178; J. BEHM, " π α ρ ά κ λ η τ ο ς " , p. 810-811; plus re-
cemment F. MANNS, Paraclet, p. 127-140. 

32 J. BEHM, " π α ρ ά κ λ η τ ο ς " , p. 812. 
33 C .K. BARRETT, Holy Spirit, P. 11 -12. 
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2.3. Les modeles ä partir de Qumrän (O. Betz, G. Johnston) 

2.3.1. O. Betz 

Otto Betz34 est le premier chercheur ä utiliser de fafon systematique les decou-
vertes de Qumrän pour eclairer le probleme du Paraclet. II attache une grande 
importance au dualisme cosmique oü, selon la doctrine qumranienne, s'affron-
tent deux puissances adverses, celle du bien et celle du mal. "Par son exigese 
du matiriel veterotestamentaire la secte de Qumrän devoile combien est im-
portante pour eile l'intercesseur qui, devant le siege de Dieu, prend parti pour 
les justes mis en cause. Elle developpe la tradition des grands intercesseurs 
d'autrefois: les ecrits ne montrent pour ainsi dire que les peripeties apparentes 
d'un drame qui se joue dans les profondeurs de l'espace metaphysique. Entre 
Dieu et l'homme se trouvent les grandes puissances de la lumiere et des tene-
bres, incarnees dans les armees des esprits bons et des esprits corrupteurs, et 
conduites par les deux princes des anges Michel et Belial... Le service de l'in-
tercesseur est ainsi determine par le dualisme... La composante mythique est en 
outre reduite, quand on passe du ciel sur la terre, au plan de l'ethique. Des 
puissances spirituelles prennent la place des personnes celestes: Belial est 
remplace par l'"esprit d'erreur", Michel par l'"esprit de verite""35. 

Jn reprend ä son compte ce conflit cosmique oü cohabitent des figures 
personnelles et des forces impersonnelles36. II refoit du juda'isme pre-johan-
nique le mot d'emprunt παράκλητος pour former la figure du Paraclet — c'est 
lä le point fort du travail de Betz — ä partir du mythe de Michel. Dans l'Apo-
calypse qui appartient au corpus johannique, le nom personnel de Michel appa-
rait, et παράκλητος en est absent, tandis que dans le quatrieme evangile on 
trouve le titre fonctionnel "Paraclet", mais pas le nom "Michel". Par ailleurs, 
dans les ecrits de Qumrän, Michel est parfois appele l'esprit ou l'ange de verite 
(1QS3, 24 par exemple), ce qui est le nom le plus complet donne par Jn au 
Paraclet. Ceci permet ä Betz d'affirmer que "Michel est tout simplement le 
Paraclet, et [que] le mythe developpe dans l'Apocalypse forme l'arriere-plan 
pour le Paraclet johannique"37. 

Comment Jn concilie-t-il alors les figures de Jesus et de Michel-Paraclet? 
Jesus, exalte, retourne au ciel pour etre avocat celeste aupres de Dieu et envoie 
sur terre Michel, le second Paraclet, pour combattre les forces de tenebres. 
"Christ, le premier Paraclet, monte au ciel, oü Michel etait jusqu'alors, et agit 
lä comme intercesseur pour la communaute; il couvre ses peches (1 Jn 2, 1; cf. 

34 O. BETZ, Paraklet. 
35 Ibid., P. 113-114. 
36 Betz donne ses conclusions aux pages 206-212. 
37 Ibid., P. 154. 
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Rm 8, 34) et transmet ses demandes (Jn 14, 13s; 15, 16; 16, 23s). Michel, le 
grand Paraclet, en tant qu"'Esprit de verite" est envoye sur terre oü il temoigne 
de la verite de Dieu, conduit les disciples et les protege contre la puissance du 
mal"38. Jn a divise la fonction, originellement double du Paraclet, d'avocat au 
ciel et de puissance protectrice sur terre: celle-ci est attribuee au second Para-
clet, celle-lä au premier. Dans sa figure du Paraclet, Jn a pu fusionner l'ange-
avocat avec l'esprit de verite, dans la mesure oü Michel a dejä ete lie ä l'esprit 
de verite ä Qumrän et ΙΤΠ peut signifier autant ange qu'esprit. 

Cette derniere remarque explique pourquoi l'Esprit-Paraclet est presente ä 
la fois comme personne et comme puissance. La combinaison de Michel avec 
l'esprit de verite a produit — c'est lä le genie johannique — la figure unique du 
Paraclet. 

Si le traitement des donnees qumraniennes a generalement ete salue, la 
theorie de Betz sur l'origine du Paraclet johannique a re^u de serieuses criti-
ques: 
— cette theorie repose sur une influence directe de Qumrän sur Jn. Or, R.E. 
Brown39 souligne que "la relation entre Jn et la litterature de Qumrän n'est pas 
directe... et si une part de la terminologie johannique et du dualisme est venue 
chez Jn ä partir de Qumrän, eile est venue seulement indirectement et apres 
beaucoup de remodelage et d'adaptation chretienne". 
— en postulant le mythe de Michel comme arriere-plan du Paraclet johan-
nique, Betz entend ainsi expliquer pourquoi l'Esprit-Paraclet a autant de traits 
personnels. Toutefois, ces traits sont davantage caiques sur le Jesus johannique 
et "il n'y a pas la moindre evidence dans le portrait johannique du Paraclet que 
ces origines angeliques eloignees soient demeurees influentes"40. Par ailleurs, 
la conception de l'Esprit Saint dans le christianisme primitif s'etait dejä enri-
chie d'une personnalisation ä laquelle Jn a donne plus d'attention . 
— il n'est pas aise de dire ä quel moment Betz situe exactement l'identification 
entre la figure angelique de Michel et la puissance impersonnelle qu'est l'esprit 
de verite: est-elle johannique ou pre-johannique? II donne l'impression que Jn 
fusionnerait la figure angelique avec l'esprit de verite pour former le Paraclet 
johannique42. Si tel est le cas, des auteurs comme G. Johnston43, defendent ä 
l'inverse une identification realisee dans le juda'isme pre-johannique. 
— il faut enfin noter que la fonction principale d'intercesseur est absente du 
complexe Paraclet-Esprit de verite; dans le schema de Betz seul le Christ ce-

38 Ibid., p. 155. 
39 R.E. BROWN, Paraclete, 1966, p. 126; voir aussi ID., Qumran Scrolls, p. 571. 
40 R.E. BROWN, Paraclete, 1966, p. 126. 
41 Ibid., P. 124. 
42 Voir la remarque prudente de Brown: "la pensee de Betz sur ce sujet n'est pas simple, et nous 

esperons que nous ne la deformons pas" (Ibid, p. 125 n. 3). 
43 G. JOHNSTON, Spirit-Paraclete, p. 122. 
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leste est veritablement un "Fürsprecher". Le jugement de F. Porsch44 peut etre 
cite en guise de conclusion: "nous ne croyons pas que les figures d'intercesseur 
du juda'isme tardif ont servi ä l'Evangeliste comme modele direct pour sa des-
cription de l'Esprit-Paraclet. Betz lui-meme doit conceder que, pour le Paraclet 
johannique, "l'ceuvre d'intercession, specifique et conforme au titre, manque" 
et il "n'est pas — malgre son titre et ses autres services de Paraclet — un in-
tercesseur au sens strict"; car — et c'est l'objection decisive qu'on doit faire 
contre toutes les formes derivees d'intercesseur — "il n'intercede pour per-
sonne". L'unique intercesseur dans le NT est Jesus lui-meme, et cela aupres du 
Pere et non sur terre... C'est justement ce que le Paraclet johannique ne fait pas. 
Pour pouvoir exercer cette fonction, il devrait en outre avoir une place "au 
del", "devant le tröne de Dieu", et non pas quitter "le ciel" et "venir" sur terre 
vers les disciples". 

2.3.2. G. Johnston 

Dans son etude de 1970, George Johnston se livre ä une revue critique detail-
lee du travail d'O. Betz45 dans la mesure ou il y trouve le point de depart de sa 
propre recherche. 

Selon Betz, Jn aurait identifie: 1. l'esprit de Dieu, "le Saint-Esprit", 2. 
l'esprit de verite angelique et 3. l'archange Michel. Johnston postule, quant ä 
lui, une identification, effectuee dans le juda'isme pre-chretien, entre Michel et 
l'esprit de verite, et refuse l'idee que Jn aurait deguise la figure angelique de 
Michel dans son Paraclet. Au contraire, les intentions johanniques sont pole-
miques: "l'identification de l'ange Michel avec le veritable esprit de Dieu est 
pre-johannique et eile est devenue une menace pour la foi "orthodoxe" en Jesus 
comme le Christ, le Fils de Dieu et sauveur du monde. Des allusions au fait 
que certains groupes sectaires dans l'Eglise jouaient avec les idees et adoration 
de mediateurs angeliques apparaissent, comme plusieurs l'ont note avant nous, 
en Ga 1, 8; 3, 19; Col 2, 18ss, et He 1, 4ss. En faisant un emploi habile de la 
terminologie qui etait courante dans de tels groupes, Jn a retourne la situation 
sur ses opposants et a sauvegarde la primaute de Jesus"46. Ainsi Johnston re-
prend le Sitz im Leben degage par Betz pour le reinterpreter dans une visee 
polemique. 

A cette premiere these selon laquelle "l'auteur du quatrieme evangile a 
combine "esprit de verite" avec "paraclet" dans un rejet delibere des revendi-
cations heretiques d'un ange-intercesseur en tant que guide et gardien spirituel 

44 F. PORSCH, Pneuma, p. 314. 
45 G. JOHNSTON, Spirit-Paraclete, p. 80-83, 102-118. 
46 Ibid., p. 122. 
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de l'Eglise chretienne", Johnston ajoute une seconde: "l'esprit-paraclet est l'Es-
prit de Dieu, qui est aussi l'Esprit du Christ, et ainsi une puissance divine ac-
tive qui s'incarne dans certains conducteurs eminents dans l'Eglise catho-
lique"47. Pour Jn, le Paraclet ne serait que la puissance et l'influence procedant 
de Dieu; l'Esprit ne doit en aucun cas etre confu comme une troisieme hypos-
tase qui serait appele "le Paraclet"48. Johnston se fait un point d'honneur de 
combattre la conception du Paraclet comme une personne: "une objection doit 
d'abord etre faite sans plus de ceremonie contre la supposition que chez Jean 
"paraclet" est le titre d'une personne et qu'il est propre de parier "du Paraclet". 
Le present livre a l'intention de defier cette supposition qui est largement re-
pandue"49. 

Si l'"esprit-paraclet" n'est qu'une force divine impersonnelle et invisible, il 
se manifeste concretement ä travers certaines personnes particulieres. "Dans 
les eglises l'influence et les dons de l'esprit-paraclet etaient mediatises par 
certaines personnes qui accomplissaient precisement ces fonctions qui sont 
attribuees dans les discours d'adieu ä l'esprit lui-meme"50. Johnston enumere 
alors ces fonctions en les enracinant dans les donnees ministerielles du NT: 1. 
l'enseignant inspire; 2. le predicateur inspire; 3. le prophete inspire; 4. l'avocat 
inspire51. Sont ici mis en avant les conducteurs de la communaute qui person-
nalisent le Paraclet, reduit ä une puissance impersonnelle. 

De severes critiques ont ete adressees au travail de Johnston. A plusieurs 
reprises, la presentation chaotique de l'ouvrage a ete notee. Relevons ici deux 
critiques concernant le contenu: 
— la premiere these s'appuie sur la supposition d'une polemique chretienne 
engagee contre le mythe de Michel. Johnston suppose en outre que la figure de 
Michel, confondue avec l'esprit de verite angelique, "a ete domestiquee dans 
les synagogues et sectes du judai'sme longtemps avant que le quatrieme evan-
gile n'ait ete ecrit"52. Cependant, le NT n'offre aucune attestation d'une pole-
mique menee contre la figure juive de Michel qui n'apparait qu'en Jd 9 et Ap 
12, 7. De plus, la trajectoire qu'aurait connu le complexe Michel-esprit de 
verite dans le judai'sme necessiterait davantage d'explications. En somme, le 
Sitz im Leben propose ici est tout autant hypothetique que celui de Betz. 
— la seconde these qui fait du Paraclet une "puissance divine" impersonnelle 
parait excessive. II semblerait que, pour Johnston, reconnaitre une "person-
nalite" au Paraclet equivaudrait ä faire aussitot de ce dernier une figure ange-
lique assimilable ä Michel. Cette conception minimise, voire aneantit, le pa-

47 Ibid., p. 119. 
48 Ibid., p. 122-123. 
49 Ibid., p. 81. 
50 Ibid., p. 126. 
51 Ibid., p. 127-148. 
52 Ibid., p. 121. 
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rallelisme fonctionnel, manifeste dans l'evangile de Jn, entre Jesus et le 
Paraclet; selon l'auteur il ne s'agit pas d'attirer l'attention sur "un Successeur 
cependant invisible, mais sur l'Eglise apostolique ä laquelle sont faites les 
promesses de puissance divine"53. C'est ainsi que la figure du Paraclet est videe 
de toute empreinte christologique et de toute personnalisation au profit des 
dirigeants de la communaute chretienne. 

2.4. Un motif de succession (G. Bornkamm) 

Günther Bornkamm54 propose un eclairage nouveau quant au probleme du 
Paraclet. II voit dans la relation entre Jesus et le Paraclet un motif de succes-
sion atteste dans le juda'fsme. "Jesus apparait ici de fafon surprenante comme 
une espece de "precurseur" [Vorläufer] et de "pionnier" [Wegbereiter]; par 
contre le Paraclet apparait comme "celui qui acheve" [Vollender], qui apporte 
l'accomplissement"55. Ce motif de succession se rencontre dans l'AT lorsqu'un 
guide eminent meurt et laisse ä sa place un successeur: par exemple, Josue 
succedant ä Mo'ise ou Elisee ä Elie. Bornkamm56 releve d'autres paralleles dans 
le juda'isme tardif tels que l'attente messianique du prophete comme Mo'ise, 
basee sur Dt 18, 15.18, ou du maitre de justice ä Qumrän, precurseur du "mai-
tre" des derniers temps (CD 6, 11), ou encore l'attente messianique samaritaine 
mentionnee en Jn 4, 25. 

Bornkamm applique ce modele au couple Jean Baptiste-Jesus en distin-
guant la tradition synoptique de la tradition johannique. En ce qui concerne le 
quatrieme evangile, il degage une serie de paralleles entre le discours du Bap-
tiste au chapitre 3 et les sentences du Paraclet57. "La comparaison des affir-
mations sur le Revelateur dans le troisieme chapitre avec les paroles du Para-
clet montre: 

a) que pour les deux se trouve ä la base une conception christologique 
precise qui marque de son empreinte la figure du Revelateur au chapitre 3 et 
celle du Paraclet dans les discours d'adieu; 

b) que la mise au meme niveau de παράκλητος et πνεύμα dans les discours 
d'adieu n'est pas realisee librement et apres coup par l'Evangeiiste, mais qu'elle 
a plutot son fondement dans la christologie qui apparait dejä au chapitre 3; 

53 Ibid., p. 95. 
54 G. Bornkamm a presente son etude pour la premiere fois dans des melanges offerts ä R. 

Bultmann en 1949; une remise ä jour a ete realisee en 1968 (G. BORNKAMM, Paraklet, 1968, 
p. 68-89), puis a ete reimprimee sans modification en 1985 (G. BORNKAMM, Paraklet, 1985, 
p. 96-117). Nous utilisons pour le renvoi en note le texte de 1968. 

55 G. BORNKAMM, Paraklet, 1968, p. 71. 
56 Ibid., P. 80-81. 
57 Ibid., p. 77-78 pour la liste. 
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c) que dans les paroles du Paraclet le meme motif de precurseur et de celui 
qui acheve est retravaille et applique ici ä Jesus et au Paraclet"58. 

Bornkamm propose alors de situer l'origine du Vollender dans l'attente du 
Fils de l'homme telle qu'elle se rencontre dans le juda'isme tardif. Plusieurs 
paralleles fondamentaux entre le Paraclet et le Fils de l'homme sont degages: 
de meme que le Paraclet est mis au meme rang que l'Esprit, le Fils de l'homme 
est caracterise comme un "porteur d'Esprit" [Geistträger]·, tous les deux ont en 
commun la fonction de jugement du monde; ils seront eternellement avec la 
communaute des elus; ils partagent egalement l'idee depreexistence. 

Ainsi le motif du precurseur et de celui qui acheve, influence par la repre-
sentation du Fils de l'homme, est-il re?u dans la christologie, si bien qu'au lieu 
de deux figures, ce sont deux genres d'existence d'une figure unique que Jn 
presente. "Le motif de precurseur-celui qui acheve, qui englobe ä l'origine 
deux figures differentes est adopte par une christologie qui connait un double 
mode d'existence du Redempteur: il vient comme celui qui souffre, meurt et — 
dans une nouvelle forme — comme juge et celui qui acheve. II porte avec sa 
souffrance et sa mort la forme de l'eon ancien et appartenant au passe, le 
conduit par sa souffrance et sa mort ä sa fin et prepare avec cela le commen-
cement du nouvel eon et la derniere venue du Redempteur apportant l'accom-
plissement"59. En somme, le Paraclet n'est rien d'autre que Jesus glorifie; il est 
le meme redempteur, maintenant revenu. 

Le travail de Bornkamm est de premiere importance pour sa mise en relief 
des paralleles entre Jesus et le Paraclet. Toutefois, le modele propose pour la 
figure du Paraclet est largement critique. 
— Le motif du precurseur et de celui qui acheve est contestable pour au moins 
trois raisons: 

1. selon J. Blank, ce motif n'est sürement pas present dans la relation Bap-
tiste-Jesus car on pourra ä peine affirmer que le Baptiste par sa souffrance a 
prepare la venue de Jesus, ainsi que caracteriser Jesus comme celui qui accom-
plit le message du Baptiste. Bornkamm doit "travailler avec beaucoup trop de 
transpositions de representation et un nombre trop grand de grandeurs incon-
nues"60. 

2. par ailleurs, Jesus peut-il etre presente comme precurseur du Paraclet? 
R. Bultmann en doute et traduit le concept de Jesus-precurseur comme une 
maniere de faire de Jesus une figure subordonnee. Or, "en depit du paralle-
lisme entre Jesus et le Paraclet qui vient apres lui (demontre en detail par 
Bornkamm), et en depit du caractere messianique de la figure du Paraclet (sur 

58 Ibid., p. 78; Bornkamm note encore des paralleles semblables entre 8, 21-29 et les promesses 
du Paraclet (Ibid., p. 78-79). 

59 Ibid., p. 84. 
60 J. BLANK, Krisis, p. 319 n. 9. 
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laquelle Bornkamm attire l'attention en se referant ä l'apocalyptique), il ne peut 
pas y avoir de doute que l'envoi de Jesus n'est pas seulement preparatoire, mais 
aussi decisif... II est tout ä fait clair que le Paraclet est subordonne ä la fois au 
Pere et ä Jesus". Bultmann met en cause la consistance du concept: "quand ä la 
fin [Bornkamm] dit ä juste titre: "ainsi l'Esprit-Paraclet n'est fondamentalement 
rien d'autre que le Christ exalte, le Christ qui enseigne et conduit sa 
communaute par la parole, et qui devient manifeste au monde aussi, dans son 
existence et sa proclamation", il transforme le motif de precurseur de teile 
sorte que rien ne subsiste de lui"61. 

3. enfin, le Paraclet peut-il etre decrit comme "celui qui acheve"? Le Para-
clet est envoye par Jesus (15, 26; 16, 7; 14, 16, etc.), communique ce que Jesus 
a (16, 14), transmet ce que Jesus a dit (14, 26) et apparait en somme subor-
donne ä Jesus et ä son ceuvre. C'est pourquoi U.B. Müller62 conclut: "le Para-
clet prolonge ce que Jesus a fait dans son existence terrestre. Mais le Paraclet 
n'est pas ä proprement parier celui qui acheve pour Jesus. Ainsi, pour nous, la 
these de Bornkamm devient caduque". 
— Les points de contact entre le Paraclet et le Fils de l'homme sont egalement 
problematiques. L'emploi de l'Esprit ä cet egard n'est pas probant: la presence 
de l'Esprit dans le Fils de l'homme n'est qu'un lieu commun parmi ses traits 
messianiques et, en ce qui concerne le Paraclet, il s'agit de sa raison d'etre63. 
De meme, la fonction eschatologique de juger n'est pas evidente pour le Para-
clet. F. Porsch64 evalue ainsi les paralleles degages par Bornkamm: "le Paraclet 
represente Jesus sur terre pour le temps de son absence, mais il n'est pas la 
representation des fonctions du Fils de l'homme du juda'isme tardif (particulie-
rement sa fonction de juge), et nous ne croyons pas qu'il soit besoin de moyen 
detourne pour cette figure". 

2.5. Le genre litteraire du discours d'adieu (U.B. Müller) 

Ulrich Β. Müller65 applique les principes de la critique de la forme au Pro-
bleme du Paraclet. II procede ä une etude comparative du genre litteraire du 
discours d'adieu ä partir principalement de la litterature apocalyptique juive. 

En premier lieu, Müller66 soutient que Jn 13, 31-14, 31 est le coeur original 
du discours d'adieu de Jesus et que les chapitres 15 et 16 sont des extensions 

61 R. BULTMANN, John, p. 567 n. 2. 
62 U.B. MÜLLER, Parakletenvorstellung, p. 37. 
63 G.M. BÜRGE, Community, p. 25. 
64 F. PORSCH, Pneuma, p. 317. 
65 U.B. MÜLLER, Parakletenvorstellung, p. 31-77. 
66 Ibid., p. 40-43. 
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redactionnelles tardives. Dans le discours original cinq elements essentiels se 
rencontrent: 

a) l'annonce du depart de Jesus: 13, 31-33; 
b) le reconfort en vue de ce depart: 14, 1-3; 
c) la promesse comme fondement de ce reconfort: 14, 12-26; 
d) l'exhortation en vue du depart de Jesus: 14, 1-11; 
e) la declaration de paix: 14,27a. 

L'ensemble de ce materiel est focalise sur la promesse de l'Esprit ä venir. 
L'apport majeur de Müller consiste alors dans la collecte de discours oü se 

rencontre une situation d'adieu (Testaments des douze patriarches; Jub 45, 16; 
Ass Mo 10, 11; 4 Esd 14; 2 Bar 77s, etc.)67. Generalement un leader juif emi-
nent, sur le point de mourir et entoure de ceux qu'il laisse derriere lui, exhorte, 
donne des instructions orales ou ecrites, console, devoile le futur, etc. L'Esprit 
Saint joue aussi un röle important, que ce soit dans l'inspiration des livres 
saints laisses en heritage (4 Esd 14, 42ss) ou dans la possession de l'Esprit par 
le successeur qui est ainsi equipe pour remplir sa fonction. 

Selon Müller68 quatre aspects de ces discours peuvent eclairer Jn 13, 31-
14,31: 

1. le depart de l'etre aime est annonce et des promesses de reconfort sont 
faites, en meme temps qu'une autre "grandeur" [Grösse] est attendue pour 
assurer la continuite (une autre personne, les livres saints d'Esdras, etc.); 

2. la revelation instructive continue par l'Esprit de verite, les 94 livres 
d'Esdras, une personne dotee de l'Esprit, etc. 

3. dans ces discours, les motifs de l'exhortation, du reconfort, de l'instruc-
tion se repetent de sorte que ό παράκλητος doit etre explique semasiologi-
quement comme ό παρακαλών et tirer son origine de la paraclese chretienne; 

4. l'Esprit legitime l'autorite d'une personne ou d'un ecrit; en cela le qua-
trieme evangile affirme que la tradition de Jesus a le sceau de l'Esprit et s'avere 
authentique. 

L'essai de U.B. Müller accorde une place importante au contexte des pa-
roles sur le Paraclet et ce contexte est excellemment eclaire par les paralleles 
juifs, comme le souligne R. Schnackenburg69. G.M. Bürge70 se demande tou-
tefois si Müller a tenu compte de la pleine "christianisation" par Jn de son 
message. En effet, pour ajuster de fafon stricte le genre litteraire du discours 
d'adieu, il doit rejeter les chapitres 15 et 16. Or, les adieux de Jesus doivent-ils 
etre entierement juifs? N'y a-t-il aucune place pour des distinctions chretien-
nes? "Contre Müller, Jn 15 et 16 peuvent etre ce que le discours d'adieu de 

67 Ibid, p. 52-60. 
68 Ibid., p. 60-65. 
6 9 R . SCHNACKENBURG, Paraclete, p . 1 4 7 - 1 4 8 . 

70 G.M. BÜRGE, Community, p. 27-28. 



La recherche de modeles historico-religieux 19 

Jesus rend pleinement en propre et en harmonie avec la comprehension primi-
tive de l'Esprit". 

2.6. Conclusion 

Au terme de ce parcours, il est utile de degager quelques remarques d'ensem-
ble au sujet: 1. des travaux presentes, et 2. des conceptions communes sous-
jacentes ä ces positions. 

2.6.1. Les travaux presentes 

Notons tout d'abord que la recherche d'antecedents gnostiques mandeens, telle 
que la pratiquait R. Bultmann, a generalement ete abandonnee. Avec S. Mo-
winckel, N. Johansson et J. Behm, l'attention s'est alors portee sur le fait que Jn 
emploie un titre particulier, ό παράκλητος, et que ce titre trouve des corres-
pondants dans la litterature veterotestamentaire et juive tardive: la fonction du 
plaidoyer serait ici centrale. Cependant, si le materiel degage eclaire manifes-
tement la metaphore juridique de 1 Jn 2, 1, il faut reconnaitre que, dans l'evan-
gile, le Paraclet n'exerce pas la fonction d'intercesseur. Par ailleurs, O. Betz et 
G. Johnston ont utilement souligne l'importance de la litterature de Qumrän et 
de son dualisme, mais leurs hypotheses respectives concernant le Sitz im Leben 
du Paraclet johannique n'emportent pas l'adhesion des critiques. Pour sa part, 
G. Bornkamm a mis l'accent sur les paralleles existant entre Jesus et le Para-
clet; neanmoins, le modele du precurseur et de celui qui acheve s'adapte diffi-
cilement au couple johannique. Enfin, U.B. Müller, dans son etude du genre 
litteraire du discours d'adieu, opere un recentrage benefique sur Jesus et son 
depart. 

2.6.2. Les conceptions sous-jacentes 

Lorsque ces auteurs font appel ä des antecedents mandeens, veterotestamen-
taires ou juifs tardifs, il s'agit la plupart du temps de rendre compte du concept 
du Paraclet, independamment de la pneumatologie et de la christologie johan-
niques. Le principe-cle est que ['identification du Paraclet avec le Pneuma est 
secondaire, et que le Paraclet est, ä l'origine, une figure independante, com-
binee plus tard avec l'Esprit. En consequence il est justifie de chercher un ar-
riere-plan expliquant le portrait johannique du Paraclet dans son ensemble, 
arriere-plan dont l'evangile de Jn heriterait tel quel. Cette conception est etroi-
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tement liee ä l'idee que les cinq logia du Paraclet sont des corps etrangers, 
facilement isolables de leur contexte. En somme, la critique des sources justifie 
l'approche autonome d'histoire des religions, et le chef de file pour le qua-
trieme evangile est sans conteste R. Bultmann. 

Toutefois, si le Paraclet johannique — Christ ou Esprit — est eventuel-
lement en dette envers les modeles historico-religieux anterieurs, plusieurs 
auteurs montrent que les evenements du christianisme primitif d'une part, et le 
developpement de la reflexion johannique d'autre part, sont de premiere im-
portance pour eclairer le probleme du Paraclet. Dans cette perspective, la troi-
sieme partie presente le Paraclet ä partir de l'office prophetique chretien primi-
tif, et la quatrieme et derniere partie prendra en compte l'histoire de la 
formation du quatrieme evangile. 

3. Le Paraclet et la prophetie 

Le titre de cette partie doit etre compris au sens le plus large. Le terme "pro-
phetie", selon sa signification initiale de "pre-dication", recouvre ici l'ensem-
ble des fonctions du Paraclet reconnues par les auteurs comme "non juridi-
ques", ä savoir les fonctions d'enseignement, de rappel, d'annonce des choses ä 
venir, etc.71. 

Α plusieurs reprises, des essais d'identification de la figure du Paraclet ont 
ete proposes. II s'agit soit de deceler un personnage ou un groupe eminent dans 
la communaute, qui serait derriere cette figure, soit de ramener la description 
johannique des fonctions du Paraclet ä celle de fonctions prophetiques exer-
cees dans la communaute chretienne ou dans la synagogue. C'est done ce type 
d'etudes que presente cette troisieme partie. 

3.1. Le Paraclet et le disciple bien-aime 

H. Sasse72 et H. Schlier73 ont identifie le Paraclet au Disciple bien-aime, mo-
dele charismatique du johannisme. R.A. Culpepper74 reprend cette hypothese 
en faisant du Disciple bien-aime le premier Paraclet pour la communaute. 

71 Pour une liste complete de ces fonctions voir ä la note 86 l'inventaire des verbes corres-
pondants. 

72 H . SASSE, Paraklet, P. 2 7 3 - 2 7 7 . 
73 H. SCHLIER, Esprit, p. 312-313: "le "disciple bien-aime" n'est sans doute pas pour saint Jean 

le Symbole d'un groupe de prophetes, mais on peut soutenir la these qu'en face de Pierre, 
representant du magistere, et en communion avec lui, il represente le charismatique". 

74 R.A. CULPEPPER, Johannine School, p. 267-269. 
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Apres la mort de celui-ci, la communaute a reformule son concept de l'Esprit 
Saint autour de la representation de l'activite, en tant que Paraclet, du Disciple 
bien-aime; eile etait de cette maniere assuree de la continuite de cette aide 
personnelle. Culpepper en deduit alors que "ce point de vue sur la relation 
entre le Disciple bien-aime et le Paraclet explique aussi pourquoi l'Evangeliste 
a combine — apparemment pour la premiere fois — les concepts de Paraclet et 
d'Esprit"75. 

Comme nous l'avons vu dans la partie precedente, G. Johnston suppose 
que derriere le Paraclet sont vises les dirigeants de la communaute qui "doi-
vent alors etre identifies comme les agents de l'esprit divin. Jean l'Evangeliste 
doit etre considere comme un tel agent, et il ne serait pas impropre de l'honorer 
par le titre de "paraclet des Chretiens""76. 

Ce genre d'hypothese demeure ä jamais inverifiable, la figure du Disciple 
bien-aime — comme celle de l'Evangeliste — etant elle-meme, par ailleurs, 
une enigme du quatrieme evangile. 

3.2. Le terme παράκλητος au sein du groupe de mots 
παρακαλέω-παράκλησις 

3.2.1. Le "Consolateur" 

Les Peres de l'Eglise, en se basant sur le verbe παρακαλέω, donnent ä 
παράκλητος le sens actif de "celui qui console", de "consolateur"77. Dans la 
perspective de l'exegese patristique, quelques auteurs defendent ce sens dans 
les sentences du Paraclet. 

Dans le cadre d'une etude linguistique, J.G. Davies78 s'emploie ä montrer, 
de maniere deductive, qu'en depit de sa forme passive, παράκλητος a revetu le 
sens actif de "consolateur". Partant du principe que le sens de παράκλητος doit 
etre examine dans son contexte, il definit un "complexe d'idees", propre aux 
discours d'adieu, dont les mots cles sont δόξα, δοξάζειν, ειρήνη, κλαίει ν, 
λυπεΐν, λύπη, πνεϋμα, χαίρειν et χαρά. II retrouve alors dans la LXX ce com-
plexe avec le verbe παρακαλεΐν au centre. Si le complexe en Jn 13-17 est em-
prunte, consciemment ou non, ä la Septante, il serait raisonnable de soutenir 

75 Ibid., p. 269. H. DELAFOSSE, Quatrieme evangile, p. 112, identifie, quant ä lui, le Paraclet ä 
Marcion: "le Paraclet, le defenseur du Christ est un homme... Cet homme dont le Christ spi-
rituel annonce la venue a fait son apparition aux environs de 130; il s'est appele Marcion". 

76 G. JOHNSTON, Spirit-Paraclete, p. 126. Dans une perspective similaire F. MUSSNER, Para-
kletspriiche, p. 67-69, fait l'hypothese que le Paraclet etait promis uniquement aux Douze, qui 
seuls "ont incarne" son activite. 

77 Voir la presentation de l'exegese patristique p. 91 s. 
78 J.G. DAVIES, Meaning, p. 35-38. 
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que le terme παράκλητος tire sa signification primitive du sens de παρακαλεί ν 
dans le complexe de la LXX. Or le sens de παρακαλεΐν dans la Bible grecque 
est majoritairement celui de ΟΠ3, "consoler". 

Plus recemment U.B. Müller79 fait deriver le titre ό παράκλητος du genre 
litteraire du discours d'adieu oü predominent les motifs de l'exhortation, du 
reconfort et de l'instruction; ό παράκλητος serait l'equivalent de l'actif ό 
παρακαλών, "celui qui encourage, console, avertit et enseigne". 

W. Bauer , moins affirmatif, prefere, quant ä lui, envisager la question 
sous l'angle de l'histoire du concept: "l'idee passive de παρακεκλήσθαι a recule 
dans l'arriere-plan, et l'idee active de παρακαλεΐν a pris sa place". 

Pour sa part, J. Behm81 s'oppose de fa9on categorique au sens actif de 
"consolateur", deduit du verbe παρακαλέω: "l'element actif [...] derive des 
fonctions d'un tel παράκλητος. Nous nous refusons de voir un lien avec l'actif 
παρακαλεΐν, au moins dans le grec profane, par l'emploi actuel de παράκλητος 
dans un sens qui est tout ä fait etranger ä l'actif du verbe [...] La forme passive 
n'exclut pas l'idee de παράκλητος comme un porte-parole actif "en faveur de 
quelqu'un devant quelqu'un", sans qu'il y ait besoin d'un recours ä l'actif de 
παρακαλέω dans cette liaison". 

3.2.2. Le Paraclet et la paraclese chretienne primitive 

Pour expliquer l'emploi johannique de παράκλητος, C.K. Barrett82 fait appel, 
de faijon originale, ä l'utilisation chretienne primitive des mots apparentes 
παρακαλέω et παράκλησις. Ces deux mots signifient, conformement ä l'usage 
grec courant, "exhorter" et "exhortation", mais egalement, dans une perspec-
tive propre ä la LXX, "consoler" et "consolation". La predication chretienne, 
qui etait une exhortation, a pu de Γαςοη naturelle ajouter la dimension de 
"consolation" puisque pour ceux qui connaissaient l'AT en grec, παρακαλέω et 
παράκλησις suggeraient la consolation messianique, theme central de la predi-
cation. 

Dans cette optique, le Paraclet est confu comme l'Esprit de la paraclese 
chretienne. II prend ce qui appartient au Christ et le declare ä l'Eglise. Cette 
declaration est une sorte de Midrash sur la vie de Jesus. II realise aussi le ju-
gement eschatologique futur en reprouvant le monde incredule. Ces fonctions 
du Paraclet eclairent en fait les täches specifiques des predicateurs chretiens au 
travers desquels parle l'Esprit Saint. 

79 U.B. MÜLLER, Parakletenvorstellung, p. 61-65. L'etude de Müller a ete presentee p. 17-19. 
80 W. BAUER, "παράκλητος", p. 623. 
81 J. B e h m , "παράκλητος", p. 801, 803. 
82 C.K. BARRETT, Holy Spirit, p. 12-15. La vue d'ensemble de Barrett sur le Paraclet est donnee 

p. 30-32. 
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R.E. Brown83 recommit la place, dans le christianisme primitif, de la pre-
dication des temoins apostoliques (1 Th 3, 2; Rm 12, 8; He 13, 22; Ac 13, 15), 
ainsi que l'importance de la paraclese de l'Esprit Saint (Ac 9, 31), mais observe 
neanmoins que la these de Barrett est affaiblie par le fait que Jn n'emploie pas 
le terme παράκλησις (ni παρακαλέω). 

3.3. Le Paraclet et la prophetie (M.E. Boring, M.E. Isaacs) 

3.3.1. M.E. Boring 

A la difference des travaux precedents oü il s'agissait de reconnaitre qui est le 
Paraclet, M.E. Boring84 s'interesse ä la la^on dont est decrit le Paraclet. II 
avance l'hypothese que Jn a modele la figure du Paraclet, autant que celle de 
Jesus, ä partir des traits caracteristiques des prophetes Chretiens de sa propre 
eglise. En ce qui concerne les fonctions du Paraclet et l'activite prophetique, 
Boring85 enumere onze similitudes dont une presentation sommaire s'avere 
instructive. 

1. Dans beaucoup de cercles juifs et Chretiens du premier siecle, parier de 
la presence de l'Esprit revenait ä pretendre ä la renaissance de la prophetie. 

2. Les verbes decrivant le ministere du Paraclet sont directement lies ä la 
fonction du discours et evoquent les charismes du discours chretien prophe-

86 

tique . 
3. L'activite exercee par le Paraclet au profit des disciples semblerait "de-

peindre une fonction dans la communaute accomplie par un groupe identifiable 
dote de l'Esprit d'une maniere speciale et exerfant ses dons en faveur de et 
pour le benefice de la communaute comme un tout, mais non pas un don pos-
sede sans discrimination par tous ses membres" . 

4. Les sentences du Paraclet contiennent une "chaine de commandement": 
Pere / Jesus / Paraclet / communaute / monde (Jn 14, 16; 15, 26), reminiscence 
d'une chaine parallele en Ap 1, 1-2: Pere / Jesus / Ange / Prophete / 
communaute / monde. "Le Paraclet semble ainsi combiner les röles d'ange de 
revelation et de prophete chretien"88. 

83 R.E. BROWN, Paraclete, 1970, p. 1137. 
84 M.E. BORING, Influence, P. 113-123. 
85 Ibid., p. 113-120. 
86 Les verbes: λαλέω, αναγγέλλω, διδάσκω, ύπομιμνήσκω, μαρτυρέω, ελέγχω, άκουω, 

λαμβάνω, δοξάζω, όδηγέω έν τή αλήθε ια πάση . Selon Ε. COTHENET, Prophetisme, 
col. 1320: "pareille liste suffit ä eile seule pour prouver que l'Esprit agit ä la maniere d'un 
prophete durant le temps de l'Eglise". 

87 M.E. BORING, Influence, p. 114. 
88 Ibid., p. 115; voir le tableau des paralleles litteraires releves entre Jn et Ap (Ibid., p. 116). 



24 Etat de la question. Problematique et these 

5. Le Paraclet est ä la fois enseignant et prophete, allie ancien et nouveau, 
conformement ä la Tendenz johannique d'eprouver les pretentions pneuma-
tiques nouvelles par la confession du Jesus historique. 

6. L'expression "Esprit de verite", associee exclusivement au Paraclet, 
signifie que l'Esprit prophetique amene de fafon eprouvee la revelation du 
Jesus pre-pascal ä son plein achievement. 

7. Le processus de "convaincre", realise par le Paraclet face au monde (16, 
8: έλέγχειν), est precisement la fonction de la prophetie chretienne selon 1 Co 
14, 24-25 oü έλέγχειν est egalement employe. 

8. Ä la fois, le prophete chretien et le Paraclet ne parlent pas d'eux-memes 
(16,13), agissent au nom de Jesus (14, 26) et provoquent l'hostilite du monde 
incredule (14, 17). 

9. Le fait que Jn ait peu d'interet pour les predictions futures et conserve 
neanmoins ce trait (16, 13) renforce l'identification de παράκλητος et 
προφήτης. 

10. La declaration que le Paraclet sera pour toujours avec les disciples 
revet une connotation polemique ä un moment oü le ministere prophetique est 
mis en question. 

11. παράκλητος peut remplacer προφήτης dans la mesure oil les termes 
apparentes παρακαλεί ν et παράκλησις se referent de fafon specifique ä la pro-
phetie chretienne. Si Jn n'a pas voulu employer le mot προφήτης pour le Para-
clet, c'est parce que ce terme est reserve ä Jesus. 

Boring procede ensuite ä une recherche similaire pour la figure de Jesus 
afin de conclure que les portraits de Jesus et du Paraclet sont formes conjoin-
tement a partir de l'office prophetique du christianisme primitif. 

3.3.2. M.E. Isaacs 

Pour eclairer les fonctions attribuees au Paraclet, M.E. Isaacs89 les compare, 
non pas avec le prophetisme chretien primitif comme le fait M.E. Boring, mais 
avec les descriptions des prophetes de 1'AT. Ce sont sept points de contact que 
l'auteur met ä jour: 

1. Le messager ou porte-parole divin. Prophetes de TAT et Paraclet jo-
hannique apparaissent comme des messagers ou porte-parole de Dieu. lis ne 
parlent pas de leur propre autorite et sont subordonnes a celui qui les envoie. 

2. Celui qui glorifie (Jesus). lis ont la fonction de glorifier, Dieu pour les 
prophetes, Jesus pour le Paraclet. 

3. Enseignant, interprete. II est preferable de ne pas dissocier dans le ju-
da'isme la prophetie et l'enseignement: prophete et enseignant rappellent le 

89 M.E. ISAACS, Prophetic Spirit, p. 391-407. 


